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> —Nos cl 
revenir hier 
Conlange à 
jourd'hui à 
ils seront à 
vent rester 
reposer de 1 
là, qu’ils p 
rect qui doit

Désire faire se voir à ses nombreuses pra­
tiques et au public d’Ottawa et de ses en­
virons en généra, qu’il a acheté et mis 

ération toutes les machines du vaste 
ilissement autrefois en opération sur la 
Sussex par M, Selby Lee..pour la

1
établi

IFABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazô désire attirer l’attention du I 

public sur ce oui suit :
Le personnel de l’établissement est sans 

contredi le plus complet de ce genre à 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre­
mière classe. ris.

I La tante 
imilienne ti 
à tapisserie 
nèrent à la 

—M. de : 
tard, aujou 
quise.

—Quelqu 
sans doute, 
fille.

TOUTE COMMANDE
Qui lui aéra confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plug court délai. I
Une SPECIALITE dans les Commandes

Lea meilleurs matériaux sont employés. ‘ 
ratisfactioa garantie. Prix très modéré», 1 ,

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
Jidy l.ea marchands 

raient bien d’aller visiter c 
TURK avant d'acheter aill

1ZAIE DAZE,
Propriétaire.

acampagne fe- , 
ette MANUFAC-

J. —Il me i 
pour le coi 
cousin, une 
reprit la ma 
tôt trois son 
g as est pai 
c’est à peine

16 mai 84

TAPIS, TAPIS rte. i
MAISOND£ TAPIS1

lui.
D'OTTAWA.

nd assorti 
et I s plus 
fait de

—M. de 
pas nous d< 
de son cous 
son départ 
pas écrit un 

—N’impo 
de Eogas es 
plus gai ; il 
vieux et pri 
marqué sot 
me trompe 
n’est pas u 
de Montgari 
près de lui.

—M. de I 
si froid, si a 

—Il est di 
en lui qui p 
joyeuses pei 

A ce mon 
petits coupi 
Ion.

Ay n ‘ le ulua gra 
Jeers "-.'l’ira, <

ment, les 
bas prix en

i. „ L; ï’relarts, K idéaux,
Corne-lie-, Pô!«*k, Garnitures' 

et, Meuble* «le toute Morte.
à la

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Hue SPARKS.
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7Ottawa, 17 Déc. 1883. la
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—Entrez, 
La portes’ 

de chambre 
main un pc 
meil.

—Une le
) se.

—Non, m 
pêche télégi 

La femme 
avancée. L 
télégramme 
de tête, elle 
tique.

Les yeux 
lange restai, 
loppe bleue 
la souscripti 

Soudain, 
Maximilieni 

—Chère r 
demanda M 

—Je vien 
noir pressen 
me nous ap] 
nouvelle.

—Mais, n 
sure-toi.

—Ah ! me 
me trompen 
quise d’une 

Et d’une 
chira l’enve 

Aussitôt, 
ses yeux s’, 
ment et elle 
cri rauque.

—Mon Di 
a-t-il ? gémi 

Elle s’em 
et lut rapid 

“ Explosi 
beaucoup d, 
re et moi 
Pas blessés 
Paris.”
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un lis, les 
immobile c 
été subitem 

Maximili, 
et, l’entoura 
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sont pas ble 
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la serrant c<
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EMANTEUR. COURTIER
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A
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<

Agit comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux : RUE SPARKfi
(Enfuce (le l’Hotel Russel i )

_____ OIT A JVA.

Pour lea meilleuros ferronneries à bon mar 
ch6, allez chez

McDOÜGALL & CUZXEi
Le plus ancien magasin de ce genre è 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la-

GROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,
€11 AUDI EK ES, OTTAWA, I

Ht à MATTAWA, P.Q. M

T

i

MCDOUGALL & CUZNERj
31 Octobre 1883. xe

E. VtiZINA
BIJOUTIER et H O It LOGE 16.

No, 536, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L'AN 

Assortiment complet de Bagues..
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
ge fait à ordre sous le plu 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre W aitl h.

A une aux

i

S- VE2HTA,
Porte voisine dn. VARIETY H AI I,,

1er dec, 1st)

1

MARCHE D’OTTAWANOUVELLES DES ETATS-UNIS KICNEY WORT

FARINES
Farine forte de boulangers

par baril................
Farine extra..............
Farine de sarrasin...
Farine d’avoine......
Farine de blé-d’indc

C’est un composé purement vé- 
gétal fie certaines racines médici 
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
efiicace pour donner la santé aux 
malades. Ou pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New York et l’Ohio.

Les louanges que Ton en fail 
dans le Vermont, sa premiere patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que Ton entend dans le Texas et le 
Minesota.

Wonsocket, R. I.
L’école paroissiale sous la direc­

tion des six sœurs- de Jésus Marie, 
a été ouverte lundi, le 8 septembre 
dans le sous sol de ’église du Pré­
cieux Sang.

300 élèves fréquentent les classes 
et plus de 200 ont été refusés à 
cause du manque de place pour les 
loger. On dit que M. le curé Dau- 
ray se propose de bâtir, Tété pro­
chain une école à la Globe et une 
autre à Social.
Northampton

John Lucé, employé par Dey 
Dros., a été atteint par la foudre 
pendant l’orage de jeudi, le 11 sep 
tembre ; son cheval a été tué êt 
une partie de ses eabits.ont été mis 
en lambeaux et on Ta trouvé sans 
connaissance.
Hartford, Conn.

Peter Bennett ayant été arrêté, 
jeudi dernier, pour avoir battu sa 
maîtresse d’école, a rongé le nez de 
Totiicier de police Carier et ensuite 
lui a déchiré avec ses dents toute 
la chair d’un doigt ; il est probable 
qu'il ira en prison pour dix ..ns,
Holyoke, Mass.

Un canadien nommé Louis Rim- 
lick a essayé de se suicider en pre­
nant de la trichine, mais le mède 
cin a été mandé eu temps pour lui 
sauver la vie.
Spencer, Mass.

Après un été de temps dur, la 
saison d’ouvrage dans les manu­
factures de chaussuies est presque 
terminée, mais quelques manufac 
turiers ont pensé manufacturer des 
souliers en hiver afin de 
leurs employés et leur donner de 
l’ouvrage, car en travaillant eux 
bottes les cordonniers ne peuvent 
pas gagner assez pour vivre et 
rester sans ouvrage quatre ou cinq 
mois par année, mais avec les 
changements que les manufactu­
riers proposent faire, on espère voir 
du meilleur temps, 'ou au moins 
un plus petit nombre l’hommes 
obligés de chômer p. Jant des 
mois.
Winooski, Vt.

Un terrible accident est arrivé 
dans la carrière de Catlin, à Wi 
nooski, Vt.

Une grande fissure avait été déjà 
minée deux fois sans aucun résul­
tat, lorsque les ouvriers résolurent 
d’y mettr,. assez de poudre pour la 
faire sauter. Us la chargèrent, avec 
un baril de poudre, et Georges Pa- 
tenaude et son fils Frank étaient à 
la tamponner lorsqu’une épouvan­
table détonation se fit entendre ;
Patenaude et son fils furent lancés 
en dehors de la carrière de l’antre 
côté de la clôture qui était à 5Ü 
pieds de la mine.

Massicotte, un des autres 
vriers, fut complètement enseveli 
sous une avalanche de pierres, et 
Paul Leclair, qui était sur le bord 
du chemin, fut jeté sur l’autre côté.
Les deux Patenaude furent tués 
instantanément.

Quand on arriva sur les lieux du 
désastre on trouva Massicotte vi 
vaut, mais tellement couvert de 
roches qu’il lui était impossible de 
bouger.

On lui porta secours immédiate- M. LOUIS GRATTON, marchand de meu- 
ment et 011 constata qu’il avait un Mes désire informer le public d’Ottawa et 
bras et une jambe cassés’ et la tête 'Ie ses environs, qu’il abandonnera la vente 
bien mutilée. Les habits de Frank 
Patenaude étaient brûlés sur lui. consistant eu ameublements de salon, de 
Les voisins disent que les Patenau- ?bBmbre 4 ?°“eb»r. de salie A dim r, mate- 
de furent jetés en l’air à soixante 
pieds de hauteur.

Leurs figures étaient tellement 
noircies et contusionnés, qu’il était 
à peu près impossible de les 
naître. Leclair n’a reçu aucun mal 
sauf quelques égratignures.

M. Jérémie Pateuaude était âgé 
de 50 ans, et laisse une nombreuse 
famille qui déplore sa perte. Frank, 
son fils, était âgé de 14 ans. M.
Massicotte est mort lundi dernier.

.$ 5 25 à 5 50 

. 5 50 à 0 00 
» 5 00 à 0 00 

... 4 75 à 5 00 

... 3 £0 à 3 75
GRAINS

Blé, le minot
Avoine...........
Blé-d’imle....
Pois................
Fèves.............
Sarrasin.......

Seigle.............

1 00 à 1 25 
38 à 40 

1 00 à 0 00 
85 à 90 

! 7(i à 2 OU 
65 à 70 
65 à 70 
70 à 75

LÉGUMES 
Patates nouvelles, le sac...
Patates, la poche..................
Navets le paquet..................
Betteraves...............................
Choux, la douzaine...........
Œufs.........................................
Pommes, le baril...................
Prunes r„uges, le sceau ....

VOLAILLES

40 à 45 
55 à 60 
05 h 00 
0( à 00 
25 a 50 
18 à 18 

4 00 à G 00 
0 40 à 0 50

Poulets, le couple 
Poules, la pièce..
Canards .................
Dindes, la pièce... 
Oies..........................

40 a 70
40 à 50
50 à 60
75 à 1 25 
70 à 75

EST-CE BIEN LE CAS?
Tous lus marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
>rix qui défient toute compétition. 
1 n’a pas d’égal pour son bon 

marché.

VIANDES
Boeuf, les 100 livres

Veau (au quartier) .. 
Mouton do

........ 6 00 à 6 50

....... 9 00 à 9 00
6 à 08
7 à 10

DIVERS
Beurre, en pain..........

do en sceau...............
Fromage.............................
Suif brut, la livre............
Suif fondu........................ .
Saindoux............................
Sucre d’érable................
Miel, la livre.......................
Sirop d’érable, le gallon

Foin nouveau, la tonne... 
Paille.....................................

25 à 00
20 à 00
•0 à 14
00 à 00

8 à 10
12 à 14
10 à 12* 
12 à 15

1 00PETITE GAZETTE 00 à
15 00 à 00 00 
5 00 à 6 0 JLes propriétés de la Diphthérine 

du Dr N. Lacer»e sont inapréciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou­
mons.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tète ou indiges 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C U Dacier, 
et II F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses 
en général 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

peaux inspectées
No. 1 le 100 lbs 
No. r>. .

... 7 50 à 7 00 

... 7 no à 7 50
conserver

MARCHE DE MONTREAL
GRAINS ET FAR INKS

Supérieure extra 
Extra superlin 

“ du printemps 
Forte (moyenne)»..

... $5 25 à 5 30 

... 4 85 à 4 95

... 4 25 à 4 35

... 4 75 à 5 25
“ de boulangerie-...... 5 25 à 5 60

Superfine .............................. 3 2b à 3 40
Fine ........................................ 3 00 à 3 25

2 90 à 3 00
2 25 à 2 35

... 2 15 à 2 20

... 1 75 à 2 00

I
; Middlings ............................

Forte en sacs de 100 ibs.. 
Extra 
Sup.
Forte de blé rouge d’hiver

en poche de 100 lbs.......
Blé rouge d’hiver................

“ rouge du printemps.....
Issues de blé :—

Son (gros).............................
“ (fin).....................-..........

pratiques et le public 
de l’eneo u rarement 2 75 à 2 80 

0 92} à 0 95 
0 90 à 1 00 
0 95 à 1 00

15 50 à 16 00 
19 00Cher Monsieur,—J'tu beaucoup de plai­

sir à recommander l’Elexir de Down, p 
les rhumes, la toux, et toutes les allecti 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a. . dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
familie devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous. Joug Hill.

grains GROSSIKRS
Dois le minot de 66 lbs 
Avoine “
Mills

Seigle “

0 91 à 0 92* 
0 43 à 0 45 

55 à 0 65 
70 à 0 00 

56 “ ...... 70 à 0 71

32 “ 
48 “ 
56 “

DIVERS
Beurre en tinette...........
Œuls frais la douzaine
Fromage............................
Pommes le baril........... .
Oranges la douzaine....
Citrons la caisse ..........
Miel en gâteau..............
Miel coulé la lb....
Sucre d’érable nouv. la lb. 0 08 à 0 10 
Sirop d’érable le gall 
Tabac en rolls la lb 
Plumes mêlées “

0 15 à 0 20 
0 22 â 0 25 
0 09|à 0 10}

5(1 à (1 (K)
Sirop des Enfants du Dr Goderre— 

Le seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. Prix 25c. 

ia bouteille. En vente chez G. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

0 30 à 0 40 
8 00 à 9 00 
0 15 à 0 00 
0 10 à 0 00

OU-

0 90 à 1 00 
0 15 à 0 20 
0 12 à 0 14 
0 60 à 0 70 
0 35 à 0 40

AVIS AU PUBLIC
Cire

MEUBLES à 25 J\€. LÉGUMES:
Pommes de terre, sac
Choux, douzaine.........
Navets, minot............
Betteraves “ .............
Carottes, douzaine....
Concombres, la douzaine.. 0 20 à 0 00 
Haricots verts, minot..
Petit pois “ “

.. 1 00 à 0 00 

.. 0 30 à 0 00 

.. 0 00 à 1 20 

.. 0 00 à 1 25 

.. 0 40 à 0 50

AU-DESSOUS

JW PRIX COUTANT

. 0 50 à 0 00 

. 0 50 à 0 00
MARCHÉ AU FOIN

Foin pressé, la tonne 
“ en bottes 1ère

9 00 à 10 00 
qualité f 50 à 9 00 

2e “ .. 6 50 à 7 00 
........................ 5 00 à 6 50

couchet-
Paille.

Fioium
AU-DESSOUS DU MARCHE DE CHICAGO

Pi:IX Ci UTMTreco i- Bié 0 81 à 0 84
Maïs ...................................... 0 47 à 0 51}
Avoine..................................... 0 25} à 0 25}
Lard salé ............................... 22 00 à 0 00
Saindoux .............................. 7 57} à 7 62}

Blé, mais et avoine en baisse. Lard salé 
sans affaires, saindoux on baisse.

Le public est cordialement invité à profi­
ter de ce bon marché et venir visiter le 
grand assortiment situé au

No 530 rue Sussex
LOUIS GRATTON,

F L II IS Z
ropriétairc. IÆS CIGARES27 Août 6s

!
LA S-NTEJJU DEVOIR

LA MALADIE 11$ CRIME !
L’établissement de Tailleur 

Broadway, 138 rue Sparks. CABLE
ETM. P. C. Auclair pour répondre à 

sea nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, uu choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana­
diens.

Les meilleurs tailleurs du Panada 
et des Etast-Unis sontattachés à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire.
133 rue Sparks, Ottawa.

‘m.
i n ii

------DU------ nuDr. BAXTER.
Le SEUL REMEDE VEGETAL MANUFACTURÉS PAR

mm
CONTRE LA

Oyspepsle, Verte d’AppetlL 
Iiuliltewlloii, Constipation 

Habituelle, Mal de Tele 
ete., etc., etc.

PRIX, 25 et», la BOUTEILLE.
Vendu partout, et par C. O. DAClEb 

Ottawa
15 mal 1883. Un 3 d6r.

i

w
TEMOIGNAGE CONVAINCANT AMERS CANADIENS 

TRESOR DES DYSPEPTIQUES
Je me suis démis l’épauie à la suit 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les lot • 
teurs furent appelés, mais 
mettre mon bras à son état naturel. Apm 
121 jours de soutirances atroces, j’ai la11 à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, 
médecin réussit à me remettre le bra - ei 
position, mais les nerfs étaient tellemeLi 
contractés que je ne p mvais plus que piitj 
mou bras à ang e «Iroit. Les nerfs j o 
naissaient êt; e en hl d’acier 
tous les remèdes ordinaires, 
du vinaigre, du Brandy et le l’ai moi, 
mais sans aucun effet marqué. N ci . 
avions une petite quantité de votre 
et liniment d’huile. C’est le remède qui l 
donné les meilleurs résultats. Je n- .‘a: 
trouvé que dans une pharro oie et en pecit 
quantité, et ayant dema"

ne purentn
Cette préparation guérit, outre 

la Dyspepsie aes Tuberculeux ou poitri­
naires, les indigestions, les Névralgies^ les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisiea et les Rhumatie-

68.
Préparé par le

; j’appliqi.6 
de i’ulcool e: Dr N. LACERTE,

. Lévis, P.Q.
Prix : 30 cts la bouteille.

Eu vente chez les pharmaciens et en 
dépôt chez

ELZÉAR ALARIE,
71 rue Bolton, Ottawa.

26 juillet 1884 1h
aux pharmij 

ciens pourquoi ils ne garuaient pas ce re­
mède ; “ Eh bien, me répondireut-ils, nous 
ne savions pas que ce remède avait au­
tant de valeur. ” Us ont été tellement sa­
tisfaits de mon témoignage que depuisii? 
en ont acheté et en ont vendu des quat 
tités. Mais comme je ne pouvais attendre 
vu que l’on parlait déjà de me mettn 
l’influence de l’Ether pour operer sur 
bras et détendre les* noi is. J’ai préfeie 
vous écrire immédiatement pour vous de . 
mander de meiivover six bouteilles, 
avant que la seconde fut épuisée, les /;»,» 
étaient détendus et je pouvais me servir 
de mon bras avec lacilité et sans douleur 

Permettez moi de vous dire que 
nous servons habituellement de voit 
u ica et liniment d’huile comme rutnèn. 
pour les brûlures, écorchures, entorse , 
maux de reins et en général pour mut. • 
les maladies externes et cela av v 
meilleures résultats qu’aucun remède 
peut donner. Mon médecin donne son e. 
tière approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Rkvd. D. Goohue,

Pembroke, N. H.

ASSOCIATION MUTUELLE
DE

PREVOYANCE
DU CANADA.

Incorporée d’après lea Statuts Consolidée 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

BUREAU PRINCIPAL 
102 RUE ST JACOUES. 

MONTREAL.

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“Président.” 
n. W. W. Lynch M. P. P., 1 

Comméssaire des Terres de ! Vice 
1» Couronne Québec, P. Q. | Présidents. 

Ben. Globensky, Ecr., C. R. J 
L. H. Massue, M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec. 
L. Cassidy, Ecr., Négociant.

Ho

John
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr- Manufacturier. 
John L. Hairis, Ecr., Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guerin, Ecr , M. D.

Ayant souffert du Rhumatisme peudau, 
longtemps, on m’a conseillé de faiie Te?- 
saie de votre Arnica et liniment d’hulh 
La première application me donna un set 
lugement immêdia , et maintenant j* su;: 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à vol? • 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Bickison,

218 rue Si. Constant, Mont.-éa,. • 
En vente chez C. -.). Dacier, rue Susse>, 

Ottawa.

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 
J. Bitaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 

ir Gagnon —Secrétuire et Trésorier. 
Hopper.—Agent Général.
J. Guérin.—Diricteur Médical.

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provincial.

Pour imformationa s’adresser à

Arthu 

Dr. J.

CHAS 1SJAHIJINS M. CHARLES PBÏÏCHAKI»
Ko. 76, RUE SPARKS,

OTTAWA.No. 40 RUE SPARKS 9 Mai

OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E et contre le F’ E U,

Cité et District d’Ottawa.
COMPAGNIES REPRÉSENTÉES:

La Citizen», DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phoenix,

Capital et Actif Réunis
au delà de

**&- $40,000,000 ***
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

do
do

Poudres de Condition d’Alexander
BOULES 1*011 K lea ROGNON*

KT AUTRES

IIKDKCIffES CELEBRES
POUR LES

C?lm.C6X7"0/U2«C

ACTIONS, de Banques et de Compagnies 
orporées, achetées et vendues pour ar­

gent et sur marge.

Agent a Ottawa :—C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick 
A VIS.—Les médecines ci-dessus, célè- 

xTL b res dans tout le Canada pour leui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C. 
STRATTON. Je mets donc le public eu 
garde contre les contrefaçons.

EMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es et Eglises a des conditions très 

d’intérêt réduits :

ARGENT placé sur garanties de première 
classe.

LES capitalistes 
tage à correspondre

M. Chas Desiardins.
BUREAUX :

EUillce «le l’IiôteT Biiksell, rue 
.Sguirk*, Ottawa.

avantageuses. Taux

T. ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé­

ritable chez V. LAPORTE, rue Ridea 
PLUNKETT & FRERE, rue Wellington ; 
et DAGLISH & FRERE, rue Queen, ouest.

u;trouveront leur avan-

Marques 
enregistrés. 

1er déc.

de Commerce et Droits d’Auteur

CHEMIN DE PER INTERCOLONIAL
U Restaurant “ (Jueen Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi* et le 
samedi se rendent a Saint-Jean directe-

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Numéros 13 & 14, Rue ELGIN
Ce restaurant de première classe n’est 

qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels Toujours à point, huî­
tres, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger 
est au premier étage. On fait une sp< 
lité des soupes aux huîtres et des al 
privés.

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.
20 mars 1884

Pilules de Noix Longues Composées
De McüAU

Recouvertes
it

Pour la guôr 
* son certaine de 
|2 toutes les aflei 
ne tiens bilieuses 

torpeur du foie 
maux de têi< 
in di ges tien.- 

r\ f- ôtourdisseme-j i
■£k*eH*eam*u>AX3sx.X^ et de toutes les 
malaises causés par le vivais fonctionne 
ment de l’estoma 

Ces pilules sont vte n 1 recommandé! 
comme étant un do ? /.us sûrs et des plu 
efficaces remèdes voc’re les maladies pli., 
haut mentionnées. Elles ne contiennes 
pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en étant un puissant purgatif, 
pouvant être administré dans n’import, 
quel cas, elles ne contiennent aucune d< 
ces substances délétères qui pourraient t 
rendre préjudiciables à la santé des enfant, 
ou des personnes ügees. Les Filulks Ci 
Noix Longues Composées, de McGale, soc 
préparées avec soin, avec nn extrait col. 
centré, tiré de la noix longue et combine 
avec d’autres principes végétaux, de ma» 
niêre à les placer au premier rang paru 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pr(. 
sent offertes au public.

B. E McGALB, Chimiste, 
Montréal

h,

F
Importateurs et Exportateurs

Trouveront avantageux de se servir de 
celle route, vu qu’elle est la p’us rapide 
et jue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de TIntercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la rou’e, 
les taux de passager ou de fret en s’adres-

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,1 
Toronto.

D. POTTINGER,
Surintendant général

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., 28 mai 1884.1883 U

JOS. SENEGAL,
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
COIN DES RUES

York et Dalhousie.
OTTAWA.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.

r>LE CANADA, 20 Sept. 1884

:1


